8 LE §SAMEDI

UNE HISTOIRE QUI A DE LATTRACTION
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Jack, rencontrant Polyte arce un ~—Tu connaisla petite —(Cest quand elle Polyte.—— Aveéte- Co West qiden vetrowrvant son pol vide
pot de bicre.—A propos, j'en ai une Zélie... s'est  trouvée prise  toi, tu e fais  que Lolyte o compris i s'itaat fait
bonne 4 te raconter. dans la barriére, que...  mourir. emplir,

UN MAUVAIS NOM DE CHIEN LASSAISON DES EAUX

(Sur IZX toil.\‘,)

Brown.—Hello! Vous ici, voisin, Je vous croyais aux eaux depuis
quinze jours.

Touriste 4 wun commissionnaire.— Voila ; apportez mon sac, ma Smith —Cest un bruit que fai fait courir ; je la passe ici, ma saison
camera, ma canne o4 céléra & Vhotel, des eaux. It vous?

Le commissionnadve, (hésitant ).—11 0’y a pas de danger que Sa laiera Brown.—Je venais justement w’installer pour commencer la mienne.
me morde. Avezvous un jeu de cartes !
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Bella. — Voild papa! (ache-toi —Une chanee que le pire ne — Aurait-il des sonpeons ! Lni Mulherreusement, Peare de frumier ne con-
dans ces arhustes, Lorenzo. voit que d'un il : qui n’arrose jamais. vienl  pus aus projels de muringe.  Le petit

roman « pourri duny sa graine.



